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Développements à donner au culte du Sacré-Cœur 
de Jésus

Révérendissime Seigneur,

L m’a toujours été agréable d’exécuter les ordres du 
Pasteur suprême de l’Eglise en communiquant aux 

3| évêques ses volontés. Mais aujourd’hui, c’est avec la 
plus vive satisfaction que je viens faire connaître à chacun 
d’eux la jouissance très douce causée à Si S. le Pape Léon 
XIII par la promulgation de sa dernière Encyclique, où il a 
pris l’initiative de consacrer par un acte solennel le genre 
humain tout entier au Sacré-Cœur de Notre-Seigneur Jésus- 
Christ. Il sait, en effet, quel favorable accueil firent unanime
ment à cette lettre, et pasteurs et troupeaux, et l’empresse
ment et le zèle que l’on mit partout à s’y conformer.

Le Souverain-Pontife lui-même donna l’exemple, et ayant 
fût faire en son Palais du Vatican, k la chapelle Pauline, des 
prières pu blic "es et solennelles, il offrit et c onsacra tout l’uni
vers au divin Cœur de Jésus.

Le peuple romain, suivant son exempte, se porta en foule 
dans les basiliques patriarcales et dans les basiliques mineures, 
dans toutes les paroisses et presque dans tous les lieux consa
crés au culte ; il y renouvela la formule solennelle de consé
cration, et ce fut comme d’une seule voix qu'il en ratifia les 
engagements.

Bientôt sont arrivées et arrivent encore chaque jour de 
toutes parts des lettres annonçant que cette même cérémonie 
de consécration s’est accomplie avec le même élan et la même 
piété dans chaque diocèse et presque dans chaque église. Ces 
nouvelles ne viennent pas seulement de l’Italie et de l’Euro
pe, mais encore des régions les plus lointaines. De cette una
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